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Cameroun/ Le pays
teste de nouvelles va-
riétés de blé pour ré-
duire les importations Le Cameroun disposeactuellement sur sonterritoire, de plus de 200parcelles d’expérimen-tation de la culture dublé, vient de révéler laministre déléguée au-près du ministre del’Agriculture et du Déve-loppement rural, Clé-mentine AnangaMessina, au cours d’unedescente sur le terrain àWassandé, dans la ré-gion de l’Adamaoua.Cette localité de la partieseptentrionale du Came-roun, qui abrite lesruines de la Société dedéveloppement du blé(Sodéblé), une entre-prise publique tombéeen faillite à la fin des an-nées 80, est, apprend-on, l’un des champsd’expérimentation denouvelles variétés de ceproduit, objet de testdans le pays.

Botswana /Suspen-
sion des importations
de viande à partir de
l'Afrique du SudLe Botswana a suspendul’importation de pro-duits de viande issus debovins et d’ovins depuisl’Afrique du Sud en rai-son de la détection, audébut de cette semaine,d’un foyer de fièvre aph-teuse dans le pays, rap-porte Reuters. Cetteannonce intervient alorsque les services vétéri-naires sud-africains ontindiqué un renforce-ment de la collaborationavec les agents de sécu-rité et des agents doua-niers au niveau de tousles postes frontaliers.Par cette décision, lepays voisin de la nationarc-en-ciel emboîte lepas à la Namibie, quiavait banni quelquesjours plus tôt, avec effetimmédiat, les achats deviande sud-africaine. 
Tanzanie/L’interdic-
tion d’exportation de
café brut aura un im-
pact limité sur l’indus-
trieEn Tanzanie, la récenteinterdiction d’exporta-tion de café brut par legouvernement afin d’en-courager l’ajout de va-leur ne devrait pas avoirun impact significatif surl’industrie, a confié àReuters, Onesmo Niye-gila, président del’Union caféière de Ka-gera. En effet, estime leresponsable, une grandepartie de la récolte decafé du pays est déjàtransformée avant d’êtreembarquée pour l’ex-portation notammentdans la région Nord-Ouest, une des princi-pales zones deproduction.

Brèves

Rassemblées par W.N.

FINANCÉE par la Banqueafricaine de développe-ment (Bad), à hauteur de815 millions de francs en-viron, la première phase del’étude menée par le cabi-net belge Agrer, dans lecadre du projet d’Appui à lastratégie de la transforma-tion de l’agriculture et lapromotion de l’entrepre-neuriat des jeunes dans lesecteur agricole (Pasta-Peja) a rendu ses résultatsmercredi dernier. Cette étude a pour but deformuler un projet à lastratégie de transforma-tion de l’agriculture et defaire la promotion de l’en-trepreneuriat des jeunesdans le secteur de l’agro-business, selon la coordon-natrice dudit projet, DianeGwladys Mbadinga. Sursept filières analysées, ex-plique Vincent Adant, ex-pert du cabinet Agrer, « il
ressort que deux permet-
tront d’atteindre l’autosuf-
fisance alimentaire au
Gabon. Il s'agit des filières
agricole et d’élevage. Car, le
premier déficit ici au Gabon
concerne la volaille et le
porc. Au niveau de ces deux
filières, il y a un moyen de
créer de l’emploi, la produc-
tion pour satisfaire le mar-
ché car, avec le coût de
revient et de vente mis en
parallèle, on remarque qu’il
y a beaucoup de marge. Il y

a donc moyen de produire
cela au Gabon», a-t-il souli-gné. Ajoutant que le plusgros frein dans cette étudea été l’état des routes, sur-tout dans l’Ogooué- Ivindo.  

« Ce sont des grands freins.
Il y a tout un appui institu-
tionnel à apporter aussi
pour améliorer l’état de ces
routes et de les entretenir.
Néanmoins, l’Ogooué-

Ivindo est une province
riche en produits non li-
gneux qu’on peut dévelop-
per», a-t-il insisté.La deuxième phase du pro-jet, qui devra également

durer quatre mois, vaconsister à produire desétudes de faisabilité en jau-geant les impacts environ-nementaux et sociaux, aconfié M. Adant.

Des perspectives prometteuses dans l'agrobusiness
Filière agricole

AEE
Libreville/Gabon

L'expert du cabinet Agre, Vincent Adant.
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La coordinatrice du projet, Diane Gwladys Mbadinga.
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Comment inciter les jeunes à s'intéresser à l'agriculture et à l'agro-business ?
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LA Fondation Tony Elu-melu (TEF) a récemmentouvert les candidatures du5e cycle du Programmed'entrepreneuriat 2019. Celui-ci est ouvert aux ci-toyens et aux résidents detous les pays africains, quigèrent des entreprises àbut lucratif basées enAfrique, et dont l'existence

ne dépasse guère trois ans.Ce programme est un enga-gement de 100 millions dedollars répartis sur 10 ansdont l'objectif est d'identi-fier, former, accompagneret financer 10 000 entre-preneurs installés sur lecontinent sur une périodede 10 ans. L'objectif princi-pal, selon son promoteur,Tony Elumelu, par ailleursP-DG de United bank forafrica (UBA), est d’investirdans des entreprisescréant au moins 1 000 000de nouveaux emplois et gé-

nérant au moins 10 mil-liards de dollars de nou-veaux revenus annuels enAfrique. « Le secteur privé
doit être le moteur princi-
pal de la transformation
économique de l’Afrique.
Mais ce secteur ne peut pas
atteindre son plein poten-
tiel si les entrepreneurs sont
laissés derrière. Nous im-
plorons toutes les parties
prenantes – décideurs, chefs
d’entreprises et agences de
développement – à s’enga-
ger activement à créer un
avenir meilleur pour nos

jeunes Africains ayant fait
preuve de leur intelligence,
compétences et passion,
pour leur donner les
moyens de réussir, car leur
succès demeure celui de
l’Afrique. Le programme
d’entrepreneuriat TEF est
de loin le plus percutant de
ma vie et représente mon
engagement à transformer
l’Afrique par l’entrepreneu-
riat », a indiqué Tony Elu-melu. S'agissant des candida-tures, elles seront jugéesen fonction des critères tels

que la faisabilité, l’extensi-bilité et le potentiel decroissance du produit/ser-vice, l’opportunité de mar-ché pourl’idée/l’entreprise, com-préhension financière, po-tentiel de leadership etcompétences entrepreneu-riales. A ce jour, 4 470 entrepre-neurs africains parmi les-quels des Gabonais ontdéjà bénéficié des finance-ments du Programme d’en-trepreneuriat TEF. 

C'est parti ! 

Fondation Tony Elumelu/Ouverture des candidatures du 5e cycle 
du programme d'entrepreneuriat 

Willy NDONG
Libreville/Gabon 

D'anciens lauréats gabonais de la Fondation Tony
Elumelu présentés ici par Tony Elumelu en personne.
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Une vue du jury de la précédente édition.
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